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Une première Maison du désir d'enfant
PARENTALlTÉ Anne-Laure Gilissen offre une écoute attentive aux parents en détresse
••. Traitement de fertilité,
perte d'un enfant. .. :
le sujet n'est plus tabou.
••. L'objectif
de cette première
structure
de Wallonie, ouverte
à Braine~le-Château, est
d'étoffer l'équipe avec
d'autres spécialistes.

Vingt et une heures. L'écho-
graphie commence et la
tête du médecin se décorn-

pose. Il ne tnnwe rien, pas de pe-
tit cœur qui bat, juste la trace
d'un embryon mort. Richard
comprend immédiatement, il de-
mande fz s'asseoir, au bOl'd du
malaise. Moi, je veuil' encore y
croire, je continue à regarder
l'écran, c'est juste 'impossible. »

Anne-Laure Gilissen rOlmait
fort bien le désir d'enfant. Par
trois fois, l'hahitante de Braine-
le-Château est passée par la pro-
création médicalement assistée

ENTRETIEN

« Un couple
sur six est
concerné»
Chef de groupe
CDHàla
Chambre, elle était présente
ce vendredi à Braine-Ie-
Château. Entretien avec

pOUl"enfin « vivre à cinq ». Avec
ses peines et ses joies. La science
n'a pas toujours la bonne ré-
pause. Mais elle sait combien est
importante la force d'un couple
solide et convaincu pour enta-
mer un traitement d'Une telle
envergure.

Cette enseignante de l'institut
des SacrÉs-Cœurs de Waterloo a
d'ailleurs écrit un livre sur son
expérience. En témoigne l'extrait
ci-avant de 9 mO'is et 7 année!!
plus tard qu'elle voit comme
« un gage d'fcSpOÙ: L'espoir
qu'aucun pal'cours de pm'mts en
devrmù; si éprouv[lnt soit-a, n'est

impossible ».
Pour aller jusqu'au bout de sa

démarche, Anne-Laure Gilissen
a entrepris la formation de
consultante en désir d'enfant, or-
ganisée à Diest, par l'ASBLKin-
derwens (Désir d'enfant): « Je
suis la. premiè're fnmcophone à
l'avoir suivie. Et lG~jet de man

mémoi1'e éta.it de créer une Mai-
son du llésir d'enfant dans ma
cammune, à l'image des six
Q.utl'e.s qui e.Ti.<:tent déjà en

Catherine Fonck.
Votre proposition?
Je souhaite modifier la loi du
16 mai 1971 sur le travail pour
protéger les femmes qui ont
recours à la procréation médi-
calement assistée, Jusqu'ici,
seules les femmes enceintes ou
en congé de maternité bénéfi-
cient du droit de ne pas être

Flandre. Je suis allie trouver la.
pT'rfmière éclwvine en ['hmge de la
jeunesse et de la cohésùm sociale,
Isabelle de D01'lodot (RB, sarM
appurentement), qui üaü prête el

m'aider pour autant que je
trouve les subsides pour le lanue-
ment. C'est le député p1'Ovincial
en charge de la santé, Tanguy
Stuckens (MR), qui a T'épandu à
l'appel. »

La première Maison du désir
d'enfant de Wallonie est ainsi
ouverte depuis ce vendredi au

dernier étage de l'ONE, 1, place
de la Station. Une permanence
téléphonique y sera assurée tons
les vendredis matin tandis que
quatre consultations d'une heure
seront possibles l'après-midi. (1)

Partager le chagrin
« Cela s'adresse à toute.fbnme,

et son conjaint, qui sO'!lhaite en-
tamer lene grossesse sainement,
qui éprmwe de<~diffieu ltés il être
rtnceinte, qui se retrouve malgré
elle ou malgré lui sans erifant,
dont la g1'Ossesse sa7Tête préma-
tmbnent, qui accallche d'un en-

licenciées durant cette période.
Nous souhaitons qu'on élar-
gisse ce droit car un traitement
contre l'infertilité nécessite de
nombreux rendez-vous, à
temps et à heure, sous contrôle
médical, avec certificat à la clé.
Certains employeurs profitent
de l'absence trop fréquente de
leurs employées concernées

fant mOlt-né ou qui connaît la
pnte d'un enfant en néonatalo-
gie, nous explique Anne-Laure
Gillissen. Je ne suis pas psycho-
lople, maiIJ en tant que mnsul-
tante, connaissant t'!'Op bien le
manque que l'on peut ressentir et
le besoin d'en parler qui peut te-
naillel;je me mets bénèL'olement
ci dispo,~ltion. L'o~jectif est que
l'éqllÎpe finisse par s'étoffir avec
un ou mie psychologue, un Olt
urie généraliste et une sage-
femme. })

Et Shanti Van Genechten, qui
a créé l'ASBLDésir d'enfant avec
le professeur Lode Godderis, de
conclure: (l Il nous faut un lieu
[lcccssible qui fiJ'U1ïlisse des soins
sécuritaires hors des muts d'Un
luJpital. Ensemble, n011S brison<~
le tabou et nous nous assurons
que les parents avec un désiJ·
derifant lU' .finis.~ent pas isolés,
mail! aient au contmim une
identité ail sein de notre société.
On ..'/écoute leur chagrin et on le
pm1.age. » •

JEAN-PHILIPPE DE VOGELAERE

(1) Le tout aU 0486-30 60 75 ou vi_

an ne-Iau re(<i'des 1 rdenfant.net.

pour mettre fin à leur controt.
Cest injuste.
Qu'est-ce qu'on attend?
Depuis 2011, j'attends une
majorité pour voter cette pro-
position. L'ouverture de cette
Maison du désir d'enfant va me
permettre de reloncer le débat.
Un couple sur six est concerné.

L-P.D.V.
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